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AVRIL

La neige fond partout ; plus de sombre avalanche 
Le soleil se prodigue en traits plus éclatants ;
La sève perce l’arbre en bourgeons palpitants
Qui feront sous les fruits, plus tard, plier la branche.

Un vent tiède succède aux farouches autans ; 
L’hirondelle est encore au bois ; mais en revanche 
Des milliers d’oiseaux blancs couvrent la plaine blanche, 
Et de leurs cris aigus rappellent le printemps.

Sous l’effluve fécond il faut que tout renaisse... 
Avril c’est le réveil, avril c’est la jeunesse : 
Mais quand la poésie ajoute : mois des fleurs

Il faut bien avouer — nous que trempe l’averse, 
Qu’entraîne la débâcle, ou qu’un glaçon renverse — 
Que les poètes sont des charmants persifleurs .

Louis Fréchette.

rêves ambitieux

Si j’avais un arpent de sol, mont, val ou plaine,
Avec un filet d'eau, torrent, source ou ruisseau, 
l’y planterais un arbre, olivier, saule ou Irene,
J’y bâtirais un toit, chaume, tuile ou
Sur mon arbre, un doùx nid, gramen duvet ou laine, 
Retiendrait un chanteur, pinson, merle ou moineau , 
Sous thon toit un doux lit, hamac, natte ou berceau. 
Retiendrait une enfant, blonde, brune ou châtaine.

mieux,

roseau.

Te ne veux qu’un arpent ; pour le mesurer 
Je dirais à l’enfant la plus belle à mes yeux : 
it Tiens-toi debout devant le soleil qui se lève ,

•< Aussi loin que ton ombre ira sur le gazon, ^
« Aussi loin ie m’en vais tracer mon horizon.
— Tout bonheur que la main n’atteint pas n’est quun rêve.

JOSÉPHIN SOULARY.
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Une Maison de Cultivateur Dans un coin de l’appartement, l’aînée des
------ N filles. assise sur un coffre, travaille au métier

Voyez-vous là-bas sur le versant du coteau, (à tisser) en fredonnant une chanson.
■cette jolie maison qui se dessine blanche et forte et agile, la navette vole entre ses 
proprette, avec sa grange à couverture de mains, aussi fait-elle bravement dans sa jour- 
chaume, sur la verdure tendre et chatoyante, n<e sept ou huit aulnes de toile du pays à 
de cette belle érablière ? ’ grand’largeur qu’elle emploiera plus tard à

C'est une maison canadienne. • faire des vêtements pour l’année qui vient.
Du haut de son piédestal de gazon, elle Dans l'autre coin, à la tête du grand lit à 

sourit au grand fleuve, dont la vague, où courte-pointe blanche et à carreaux bleus, 
frémit sa tremblante image, vient expirer à est suspendue une croix entourée de quelques 
ses pieds. images. ^

Car l’heureux propriétaire de cette demeu- Cette petite branche de sapin flétrie qui 
re aime son beau grand fleuve, et il a soin de couronne la croix, c'est le rameau bénit, 
s établir sur ses bords. Deux ou trois marmots, nu pieds sur le

t Si quelquefois la triste nécessité l’oblige à plancher, s’amusent à atteler un petit chien, 
s'éloigner, il s’en ennuie et il a toujours hâte Le père, accroupi près du poêle, allume 
d’y revenir. Car c’est pour lui un besoin gravement sa pipe avec un tison ardent qu’il 
d’écouter sa grande voix, de contempler ses assujettit avec son ongle. Bonnet de laine 
îles boisées et ses rives lointaines, de caresser rouge sur la tête, gilet et culotte d’étoffe grise 
de son regard ses eaux tantôt calmes et unies, bottes sauvages, tel est son accoutrement ’ 
tantôt terribles et écumantes. Après le repas, il faut bien fumer une

L’étranger qui, ne connaissant pas “ l’habi- “ touche ” avant d'aller faire le train ou battre 
tant” de nos campagnes, croyait pouvoir à la grange.
l’assimiler au paysan de la vieille France, L’air de propreté et de confort qui règne 
son ancêtre, se méprenait étrangement. dans toute la maison, le gazouillement des 

Plus éclairé et surtout plus religieux, il est enfants, les chants de la jeune fille qui se 
loin de partager son état précaire. mêlent au bruit du rouet, l’apparence de

En comparaison de celui-ci, c’est un véri- santé et de bonheur qui reluit sur tous les 
table petit “ prince ” parfaitement indépen- visages, tout en un mot, fait naître dans l’âme 
dant sur ses soixante ou quatre-vingts arpents le calme et la sérénité, 
de terre, entourés d’une clôture de cèdre et Si jamais, sur la route, vous étiez surpris 
qui lui fournissent tout ce qui lui est néces- par le froid ou la neige, allez heurter sans 
saire pour vivre dans une honnête aisance, crainte à la porte de la famille canadienne,

| Voulez-vous maintenant jeter un coup et vous serez reçu avec ce visage ouvert! 
d’œil sous le toit dont l’aspect extérieur est avec cette franche cordialité que ses ancêtres' 
si riant. lui ont transmise comme un souvenir et une

Je vais essayer de vous en peindre le relique de la vieille patrie. Car l’antique 
tabeau, tel que je l’ai vu maintes fois. hospitalité française, qu’on ne connaît plus

D'abord, en entrant dans le “ tambour, ” guère aujourd’hui dans certaines parties de 
deux seaux d’eau fraîche, sur un banc de la France, semble être venue se réfugier sous 
bois, et une tasse de ferblanc, accrochée à le toit de l’habitant canadien, 
la cloison, vous invitent à vous désaltérer. Avec sa langue et sa religion, il a pieuse- 

A l’intérieur, pendant que la soupe cuit ment conservé ses habitudes et ses vieilles 
sur le poêle, la mère de famille assise, près coutumes.
de la fenêtre, dans une chaise berceuse, file Le voyageur qui serait entré, il y -_
tranquillement son rouet. siècle, sous ce toit hospitalier, y aurait trouvé

Un mantelet d'indienne (calicot), un jupon les mêmes mœurs et le même caractère, 
d’étoffe du pays et une “ câline ” propre sur 
la tête, c'est toute sa toilette.

Le petit dernier dort à ses côtés dans 
“ ber. ”

a un

L’abbé Casgrain.
son

De temps en temps, elle jette un regard 
réjoui sur sa figure fraîche, qui, comme une Les jugements nous paraissent toujours 
rose épanouie, sort d’un couvrepied d’in- relatifs quand ils viennent des autres • abso- 
dienne de diverses couleurs, dont les mor- lus quand ils viennent de nous mêmes Le 
ceaux taillés en petits triangles, sont ingé- fait est qu’ils sont absolument relatifs ' dans 
nieusement distribués. tous les cas.
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perdu son associé, M. Paquet continua le 
commerce seul.

Malgré ses occupations et les soins que 
lui coûtèrent l’éducation d’une nombreuse 
famille, il a su trouver le temps de s’occuper 
de différentes associations de secours mu
tuels.

M. ELZEAR PAQUET
lème Vice-Président Général de CAlliance 

Nationale.
Tous ceux qui connaissent notre deuxième 

Vice-Président Général, savent que c’est le 
type accompli du gentilhomme. Il a con
servé cette affabilité de bon aloi et cette .... . .
urbanité française que l'on vantait chez nos Depuis qu’il appartient 1 1 Alliance Natio- 
aïeux, et que l'on retrouve plus particulière- nale, il s'est voué de tout cœur au succès de 
ment de nos jours chez nos compatriotes de cette société qu’il affectionne et dont il vou- 
la vieille cité de Champlain. drait voir le développement s’accentuer sans

M. Paquet est encore un self made man. cesse.

6
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à j.

M. Ei.zkar Paquet.

Né à St-Nicolas, comté de Lévis, le zi juil- Notre société ne saurait donc être mieux 
let 1848, d’une famille de cultivateurs, il ne représentée, là-bas, que par ce mutualiste 
fréquenta l’école que durant quelques années avantageusement connu dans le monde des 
puis il s’engagea comme commis chez M. affaires et dont l’expérience et l’esprit de pro- 
Louis Poulin, épicier de Québec. Après grès est hors de doute, 
avoir servi pendant neuf ans dans cet éta- Tous les sociétaires lui savent gré de son 
blissement, il ouvrit une maison de com- zèle et de son dévouement, et ils le lui ont 
merce avec feu Thomas Potvin. Us firent prouvé à la dernière convention, en le rééli- 
affaires ensemble sous les noms de “ Paquet sant au poste envié qu'il occupe dans l'Al- 
<t Potvin Treize ans plus tard, ayant liance Nationale.
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La Femme et la Mutualité de votre certificat est payé dès que la mort 
vous frappe. Que ce soit dans un mois, un

-, . , , , , . an, dix ans, vous êtes certain que votre
Dans la vie conjugale la femme parfaite- famille sera à j-abri du besoin.

ment au courant de ses devoirs doit veiller La femme qui comprend son devoir
s°? 3 1 *>r<ufCtl0-n C*U 15 d'épouse doit donc nécessairement jouer son

on créé Cest une obligation morale natu- rôle dalls ,a mutualité, elle doit être un de 
relie. Mais quel sera le meilleur moyen d y

avec

. .. Tl . . „ ses agents les plus actifs, une avocate des
arriver? Il en est plusieurs; cependant I un ,„s zéWe non.seu|ement parce qu'il y va 
des plus efficaces, cest 1 épargne. Cela est de son intérêt) mais parce qil'Cn se proté- 
indiscutable , mais comme 1 épargné peut géant ainsi que ses enfants, elle contribue à 
revêtir bien des formes nous disons de suite ,a créalion ra pide des capitaux.héritages qui 
qua notre sens lune des plus fécondes en sont ,a sauvegardedes foyers et la puissance 
excellents résultat., c est certainement l as- d'une rare 
surance-vie, ou mieux encore, la société de 
bienfaisance contemporaine, puisque cette 
dernière est à la portée de toutes les bourses 
et que le tçode de perception de la prime 
est plus en accord avec la distribution des 
salaires.

Dès lors, le rôle de la femme dans la mu
tualité apparaît clairement. paysage rustique

Elle doit forcer, en quelque sorte, 1 homme Nous extrayons rl’un volume nui doit paraître pro- 
qui l’épouse, à faire partie d’une société de chainemem : Monographies de plantes eànadiennes, 
bienfaisance, OU si elle est déjà mariée, elle suivies de Croquis champêtres, ce petit tableau 
doit insister pour qu’il s’enrôle le plus tôt '“siique.
possible ; elle doit, dans la suite, veiller à En face de ja place publique du village 
ce que les contributions et redevances soient qu’entourent le cimetière, l’église, le presby- 
payées exactement et régulièrement. Pour tère_ quelques magasins et des habitations, 
cela, elle ne doit pas hésiter à faire le sacri- de ja iarge piazza où je m’allonge, noncha- 
fice de quelques colifichets ou quelques lamment. dans ma grande chaise, je vois d’un 
amusements. C’est une dette sacrée qu’il cbtg ]e chemin s’élever en pente douce et se 
faut acquitter aussi ponctuellement que le terminer par la ligne bleue du ciel ; de l’autre, 
loyer, la nourriture ou le vêtement.

Pages Canadiennes

faisant un angle droit, il descend rapidement 
Il y va, du reste, de son intérêt et de celui jusqu'a Un petit pont peint en rouge jeté sur 

de ses enfants. Dans la vie telle qu’organi- un cours d>eau. Ce chemin est bordé, à 
sée de nos jours, c’est l’homme qui pourvoit gaucbe, par de gigantesques ormes, des peu- 

dépenses occasionnées par l’existence pjjers et des saules, à droite, par les maison- 
en famille. Aussi, lorsque le mari meurt nettcs de bojs quj s’échelonnent gracieuse- 
avant que les enfants soient en état de se sub- ment. Il est six heures et demie du soir, 
venir, toute la charge en retombe sur la Le cbemin est désert. Le calme de la 
femme et elle n’est ordinairement pas en état sation du travail a remplacé le peu d’agita- 
de faire face à ces nouvelles et lourdes obli- don d'auparavant. On sent une transition, 
gâtions. De là, ces appels à la charité c.est ph,,,^ du SOUpé. Toutes les familles 
publique, ces séparations pénibles, ces foyers sont réunjes autour de la table. Le soleil 
détruits à jamais par une imprévoyance en qui descend lentement derrière moi plonge 
bien des cas coupable. ... ses rayons mourants sur la route. Tout à

Il est encore une raison qui milite en COup, une dizaine de vaches apparaissent là- 
faveur de cette forme de l’épargne. L’ar- baSj sur ,e petit pont r0Uge. Lentement, 
gent ainsi placé ne peut être dépensé dans e|jes viennent en ruminant, guidées par l'en- 
un moment d’oubli ou de folie, comme il fant qui les mène au pâturage, chaque matin, 
arrive parfois, lorsque Von peut aisément et les ramène chaque soir, 
retirer ses économies. Ensuite, en suppo- Le solei| C0Uchant, le calme des choses, 
sant que;i’on se sente capable de résister à un ce troupcau qui apporte le lait, encadré dans 
coup de tête, il n y a rien qui nous garantisse jes arbres et les maisons blanches pour la 
que nous ne décéderons pas avant d’avoir pluparti forment un délicieux tableau rus- 
parfait le montant que nous voulons accu- tique ;e contemple longuement, 
muler. C’est ici le grand avantage de la 
société de bienfaisance. Le montant entier

aux

ces-

E. Z. Massicotte.-



Chicago

Il y a deux Chicago : la ville du commerce, 
la ville industrielle, laide, sale, enfumée, avec 
des maisons de dix-huit à vingt-deux étages 
mais horiibles d’aspect, des rues jamais net
toyées, où l’on a de la boue jusqu’aux che
villes quand il pleut, de la poussière tout 
plein les yeux quand il fait sec et que le vent 
souffle du lac, où l’on respire de l’ammonia
que et du carbone au lieu d’oxvgène, où les 
gens marchent, courent comme des névrosés, 
pendant que les cars, les elevated roulent 

fracas dans tous les sens, Chicago, 
enfin, le septième cycle de l’enfer de Dante, 
où tous les peuples du monde semblent s’être 
donné rendez-vous, appelés par la lutte bru
tale des intérêts.

Il y a aussi Chicago la belle, tout 
leillée de verdure, avec.des boulevards et 

“ commissaire pour des parcs grandioses où s'arrêtent le gron- 
Vérection civile des misses du diocèse dement des usines, le trépignement des ma- 
d'Ottawa” chines, Chicago la superbe avec ses villas

Choisi, lors des dernières élections parle- opulentes, ses hôtels luxueux, qui contourne 
mentaires, pour briguer les suffrages dans le les rives du lac sur une longueur de près de 

convention des délé- 2o kilomètres.

• avec

M. Hector Chauvis. enso-

comté d’Ottawa, à une 
gués du comté, il a décliné cet honneur parce 
que ses inclinations ne le portent pas vers 
l’agitation de la vie politique. Sans le devoir la vie est desolée, elle ne

M. Hector Chauvin est frère de M. L. A. t plus se tenir.—Joubert.
Chauvin, Substitut du cercle S te-Rose et *

Ne rien demander, ne se plaindre de
frèVde M. Henri Bourassa, Substitut du personne est une excellente recette pour être 
cercle Papineauville et député du comté heureux—ÜE Bonald.
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Labelle à Ottawa. Il est lui-même Substitut 
,. du cercle Monte Bello et a été nommé Re- 

Né à Terrebonne, le g octobre 1862, M. présentant de district du Président Général. 
H. Chauvin après un excellent cours d étude A ja dernière convention de l’Alliance, il 
était admis au barreau en 1887. Il pratiqua a fait partje du comité de législation et il 
d’abord sa profession durant quatre années nQUS a M donné d’écouter avec plaisir sa 
à Montréal, puis en 1891, il alla s’établir a o)e cont;se et sympathique, d’apprécier 
Monte Bello où il a continué à résider. SOn argumentation logique, d’admirer ses
* Depuis plusieurs années il occupe les char- manjêres franches et droites qui le font res
tes respectives de maire de Monte Bello et cter de tous ses adversaires, 
préfet du comté Labelle ; il est président c»est un sociétaire d’une haute valeur
de la société d’agriculture du comté d’Ottawa, et ^Alliance Nationale compte en lui un ami
et président du cercle agricole de Monte- fidèle et dévoué dentelle a droit d’être fière; 
Be'lo. . car c’est à lui que reviennent en grande

En octobre, 1896, il a été nomme par te ^ ]es succès que notre association a
obtenu dans le district d’Ottawa ; de plus, 
c’est grâce à son influence et à sa popularité 
que le cercle Monte-Bello occupe un des 
premiers rangs parmi les cercles de l’ouest 
de la province.

M. HECTOR CHAUVIN

F"
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t-elle leur bonheur dans la balance des 
hommes ou dans celle de Dieu ?

Et nous qui, sans nul doute, devrons tra- 
, , . ... , ... verser des temps sévères, nous aurons sou-et de la grâce, parce qui! n y avait plus que vent occasion £ penser qu'i[ est plus aisé 

cette mort ; qu. pût ajouter a sa couronne. de mourir £ vivre.4 En toumant les 
L homme lui-roême laisse-t-il à une fleur par- vers verizon douloureux qui va chaque 
faite le temps de s épanouir? Hélas ! nous jour s-étendant devant nous, nous reconnai- 
oublioni toujour, que ce que nous aimons J,rQns t.etre >ü eut plus de peine$ 
est aimé par un autre que nous, et que Dieu n^ées \ joies ravies aux objets 
s'est appelé dans les saintes Ecritures le Dieu d^ntKnous forons ,a perte et nous béni- 
jaloux. Nous oublions, dans nos amours, rons la main fn. ompréhensible qui bénit tou- 
Celu, qu, aime plus que toutes les créature, . quand el|e s’étend sur ses serviteurs 
ensemble, et qui, afin de leur ôter tout droit * ’ ?,
de se plaindre de lui, a voulu mourir pour 
elles, tout éternel qu’il est de sa nature.
Levez les yeux vers les régions de l’amour 
sans bornes ; c’est là que vous connaîtrez le 
secret de vos pleurs. Vous y verrez dans 
les embrassements, l'âme qui s'était partagée 
entre Dieu et vous dans une mesure si juste,

Sur la Mort d’une Jeune Femme
Il fallait qu’elle mourût à la fleur de l’âge

Père Lacordaire.

Mon Jardin
Nous extrayons de l’œuvre du célèbre et grave 

que les attraits même du ciel ne vous 1 au- éducateur, Chs Rollin, ce petit tableau qui 
raient point ravie, si un ordre tout puissant modèle de style simple, précis et gracieux, 
ne lui eut été donné. Vous y verrez la rai- Je comraencc à sentir et à aimer plus que 
son de cet ordre qui vous semble si cruel et ja^ais la dou-eur de la vie rustique, depuis 
comment la beauté sans tache d une âme que j*ai un petit jardin qui me tient lieu de 
chrétienne fait violence à Celui qu, fut son maison de campagne. Je n’ai point de longues 
premier époux par le baptême. Malheureux >lléeg à perte de vue> mais deux petites 
que nous sommes ! nous ne croyons pas à lement dont vune mc donn. de l’ombre sous 
ces divins mystères ! Nous appelons du nom un berceau assez propre> et ,.aulre! exposée 
de mort la naissance et la vie ! Nous faisons au mjdi me foumit du soleil pendant une 
un tombeau de l’entrée du ciel, et nous y bonne partie de la journée, et me promet 
pleurons comme des hommes qui n ont point 5eaucoup dc fruits pour la saison. Un petit 
d espérance. espalier, couvert de cinq abricotiers et de

Mais s il est vrai que c est nous qui sommes dix pêchers> fait tout mon fruitier. Je n’ai 
dans l’erreur, et non pas Dieu qui se trompe, ^ de mouches à miel, mais j’ai le plaisir 
comprenez alors ce qui se passe dans le cœur ^ jours de voir les abeilles voltiger sur 
d’une épouse et d’une mère, lorsqu elle lit Jes fleurs de mes arbres, et, attachées à leur 
1 Evangi'e en Dieu même, et quen lui elle ; s’enrichir du suc qu’elles en tirent, 
voit aussi le monde avec tout ce quelle y a £ans me fajre aucun torl Ma joie n-est 
laissé... Ah ! si nous pouvions bien com- p0Urtant paS sains inquiétude, et la tendresse 
prendre la sublimité de cette transformation, «ai pour mon petit espalier et pour quel- 
nous entendrions mieux ce que nous appe- ’UMJ œil|ets me fait crajndre pour eux le 
Ions le malheur. Qu’est ce que le monde, ^ro-d de ^ nujtj qUC :e ne sentirais point 
en vue de l’infini ? Qu’est-ce que le monde, sans ce]a jj ne manquera rien à mon bon- 
vu de la paix éternelle? Qu est-ce que e heur| si mon jardin et ma solitude contri- 
monde, vu du haut de la chasteté et de la buent a me fajre songer plus que jamais aux 
charité ? Qu’est-ce que le monde,vu du chœur c^oses du Ciel, 
des Saints et des Anges ? Qu’est-ce que le 
monde, vu des entrailles du Père, du Fils et 
du Saint-Esprit? Un lieu bas au plus bas,
plongé dans des ténèbres et des misères inex- La scu]e force hu|nainc egt d>avoir 
plorables, sous 1 empire du démon, qu, n est de soi _E Haraucourt. 
qu a demi brisé. Une ame couronnée mais e
toute tremblante encore des périls auxquels * *
vient de l’arracher la mort, regarde sa mère, L’influence de l’épouse n’existe qu’à la 
ses enfants, son époux. Son regard sera-t-il condition de ne pas se faire sentir, d’être 
empreint de la gloire qui le remplit, ou éclai- comme l’ange-gardien, toujours présente, 
ré des fausses lueurs de ce monde? Pèsera- jamais visible.—Mgr Mermillod.

est un

seu-

Rollin.
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L’Honneur SauvegardéLa Viande et l’Alcool
On rapporte le fait suivant, à la louange 

La viande et les boissons alcooliques exer- du ro, Alphonse d’Aragon, 
cent elles réellement sur l’organisme humain çe princc était entré un jour chez un joail- 
l’action tonique qu’on leur attribue si volon- ]jer avec plusieurs de ses courtisans. Il 
tiers ? Telle est la question de haut intérêt étajt à peine sorti de la boutique que le mar
que pose dans le Lyon médical le Dr Galla- chand courut après lui pour se plaindre 
vardin, question à laquelle il répond négati- qU'0n lui avait volé un diamant de grand prix, 
vement. La dépression, dit l’éminent prati- lc r0; rcntra chez le marchand avec toute 
cien, succède vite à l’excès de dépense et, sa suite, et se fit apporter un vase plein de 
pour un travail soutenu, l’usage de l’alcool son pujs ;i ordonna que chacun de ses 
doit être rigoureusement rejeté. Le Dr COUrtisans y mit la main fermée et l’en reti- 
Gallavardin est en cela d’accord avec nombre rât toutc ouverte.
de sommités médicales qui se sont aussi jj commença le premier, et tous les cour- 
livrées à des expériences comparatives.

L’auteur de cette étude nouvelle cite les
tisans l’imitèrent.

L’opération terminée, il fit vider le vase 
observations par de Neltley puis par Parketa, sur la table, et le diamant fut retrouvé, 
desquelles il résulte que, de deux équipes 
d’ouvriers, dont l’une buvait des boissons

La Durée de la Digestion chez l'Homa.»
le même travail et recevaient un salaire pro
portionnel au travail accompli, celle qui Suivant leur composition, les aliments 
l’emporta fut l’équipe qui ne buvait pas de demeurent plus ou moins longtemps dans 
boissons alcooliques. Les équipes changé- l’estomac. La durée moyenne de leur séjour 
rent alors de boissons, et ce fut celle qui dans cet organe a été soigneusement notée 
venait d’abandonner l’alcool pour prendre du par M. W. Beaumont, 
café et du thé qui eut cette fois l’avantage L’un des aliments qui passent le plus vite 
sur l’autre ; l'expérience était concluante. est le riz, qui arrive dans l’intestin au bout 

Toujours d'après le Dr Gallavardin, la d’une heure, 
morbidité et la mortalité sont plus grandes Viennent ensuite :
chez les ouvriers qui boivent, même modé- La soupe au gruau, les truites et le sau- 
rément, des boissons alcooliques que chez mon, t h. 30 ; le lait bouilli, les œufs crus, 
ceux qui s’en abstiennent d’une manière 2 h. ; les œufs frits, le lait non bouilli, 2 .
complète. Il cite encore à l’appui de son 45 ; le bœuf bouilli, 2 h. 45 ; les œufs mollets, 
dire les statistiques établies en Angleterre, et le bœuf grillé, 3 h. ; le pain, le bœu r 1, 
qui montrent que la moyenne de la proion- le fromage, 3 h. 30 : les volailles bouillie ^ 
galion de la vie est de six années en moyenne 3 h. 30 ; rôties, 4 b. 30 ; la graisse de œu ,
chez les personnes qui s’abstiennent complè- 5 h. 30. . •
tement de toute absorption de boissons Ces chiffres sont variables avec les îndivi-
alcooliques pour ne prendre que du café, du dus et leur état de santé. .

1 Ajoutons que les légumes paraissent pas
ser dans l’intestin plus rapidement que tous 
les autres aliments. Ce passage est extrê
mement rapide pour les boissons.

thé ou encore que de l’eau pure.
Chose remarquable, on peut en dire autant 

de la viande. Deux physiologistes de Vienne, 
les Drs Lich Yanfals et Fralich, ont constaté 
qu’une alimentation composée exclusivement 
de viande exerce une accélération sur les 
battements du cœur. La viande produit, à 
l’égal des boissons alcooliques, une excita
tion artificielle suivie bientôt d’affaissement. u cimetière de Riverhead, Long Island,. 
Ces médecins ont observé que cette excita- E „ contient un tombeau sur lequel est 
lion fait défaut aux mangeurs de viande le inscrite ,a très curieuse épitaphe suivante : 
jour où ils s’en abstiennent, ils disent alors 
qu'ils n’ont pas de force ce jour-là. Les 
végétariens auraient-ils décidément raison ?

Authentique

AN HONEST LAWYER,
Spicer B. Dayton 

Died February 22, 1772.Ch. Marsillon.
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Rien ne procure une aussi bonne renom
mée à une société que l’union entre ses 
membres et les bons procédés des uns vis-à- 
vis des autres. Personne ne peut dire, non 
plus, qu’il a rendu service à un sociétaire 

avoir été récompensé de quelque 
manière ou en quelque circonstance.

g^Umucc Rationale
PUB».'» PA»

La Société de Secours Mutuels 
L’ *’ Alliance Nationale ”

A MONTREAL

Tel. Bell 2255. Tel. Mar. WW.

'

sans en
i

B. P. Boite 21727 Place (V Armes
Les cercles de Québec ont résolu, paraît- 

il, de doubler leur effectif dans le cours de 
cette année. T us nos confrères se réjoui
ront avec nous de cette décision qui, croyons- 
nous, sera partiellement mise à exécution 
dans le cours des mois de mai et juin pro
chains. C’est bien là un des meilleurs moyens 
à prendre pour démontrer que la cité de 
Québec sera heureuse de recevoir en 1900 

Présentez un membre seulement et vous jes ^légués du Conseil Général, 
joli insigne du C. M. ($100,000).

MONTRÉAL, A VRIL iSi/r/

Ça et là
A l’œuvre confrères.

recevrez un
.........  „ . Notre dévoué Secrétaire Général est cruel-

Mai, juin, voilà d’excellents mois pour ]ement éprouvé depuis quelque temps. Après 
faire du recrutement. je décès de son épouse dont nous avons

parlé dans un numéro précédent, voici que 
Une prime d’une piastre par nouveaux i^mort vient de loi enlever son bien-aimé 

membres est offerte par le Bureau Exécutif, père, après quelques heures de maladie.
.% Agé de 64 ans seulement, encore fort et

Lisez le nouvel arrêté du Bureau Exécut vigoureux, rien ne faisait prévoir un tel 
Vous y verrez que le Bureau Exécutif ut dénouement. Aussi est-ce spontanément que 
reconnaître les services rendus par ses n m- nous offrons à M. L. J. D. Papineau, l’ex- 
bres dévoués pression la plus sincère de notre sympathie

et l’assurance que tous ses confrères en mu- 
Les cercles de la campagne gagneront plu- tualité prennent leur part de ce nouveau 

sieurs primes durant les prochains deux deuil, 
mois. Le résultat du dernier concours nous

Dimanche, le 30 avril prochain, le cercle 
Sagard, No 48, du Sault-au-Récollet, fera 

Nous sommes à la veille des déménage- bénir le drapeau qu’il a gagné durant le der- 
ments ; que les secrétaires de cercle prennent nier concours La cérémonie religieuse qui 
bien note des changements d’adresse et nous promet d’être grandiose aura lieu. à 1 église 
en donnent avis diligemment. paroissiale à g}4 heures du matin. Après

la messe aura lieu le premier banquet an- 
Si un plus grand nombre d’hommes assu- nuel du cercle à l’hôtel Péloquin. Nous 

raient leur vie, il y aurait moins de veuves souhaitons aux dévoués organisateurs de ces 
et d’orphelins pour faire l’apprentissage de fêtes tout le succès qu’ils méritent et encou- 

v rageons les sociétaires à y assister en grand
nombre. .

Il y a des choses dans la vie qui peuvent Ce cercle qui, depuis un an, a fait le plus 
•être évaluées par dollars et cents, mais le avantageusement connaître 1 Alliance Natio- 
bonheur de la famille que la société de bien- nale dans sa localité a droit à nos félicita- 
faisance assure, est au-dessus de toute esti- lions sincères pour 1 esprit d union de 
mation. • membres et leur énergie pour la cause com-

en est garant.

la pauvreté.

ses

• . mune.
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Réclamation de Bénéfices de Maladie
Il n’est peut être pas hors de propos d at

tirer l'attention des membres de nos cercles 
___ les principales règles qui doivent les 
guider dans l’administration de leur Caisse 
des Malades. Pour qu’une réclamation de bé
néfices de maladie soit accordée, il faut :

i o Que le réclamant soit inscrit à la Caisse 
des Malades depuis au moins trois mois ;

20 Qu’il soit en règle avec le Cercle et 
avec le Conseil Général ;

30 Qu’il ait donné en temps propice les 
, avis recuis et produit les certificats, décla- 

Aux substituts, aux officiers et aux membres ratjonsMet autres documents exigés par les
des cercles. statuts (Art. 262, 263 et 265) ;

Messieurs et chers confrères, 40 Que son état de maladie l’ait c°mp -

ü- K,
resté leur intention de faire des concours de P d’affaires pouvant lui rapporter
recrutement entre leurs membres durant la autre genre a V
prochaine saison, le Bureau Ex*fut,^a cr“ go Enfin qu’aucune des causes de déché- 
de son devoir de favoriser ce beau mouve- J" énumérqées aux articles 258 et 259 des 
ment et d’étendre ses faveurs a tous les sUtuts ne lui soient applicables, 
clés indistinctement. n nous arrive de temps en temps des

recrutement depuis le 1er mai au 30 juin maladeg> paraissent continuer à mener leur 
prochain. . eenre de vie ordinaire et sont vus et rencon-

Nous avons le ferme espoir que ce nouveau ^ de chez eux à toute heure de la
mode de récompense sera apprécié par tou t ceja mgme dans des temps où
les sociétaires et qu’ils renouvelleront les Jh°onime’cn Vonne santé est exposé à souffrir 
efforts qu’ils ont faits par le passé pour Jiê d la maUvaise température.

de notre belle association caSi cet état de chose est dan-
la Caisse des Malades de ces

S.<fr

sur
iEf/L Glû

Primes de Recrutement
DIT 1er mai au 30 JUIN 13911

un

développement . .
que nous avons tous à cœur de voir grandir et gux _our
prospérer sans cesse. cercles et peut avoir des conséquences

ARRÊTÉ DU BUREAU EXÉCUTIF ££^£$^^£3
fisent amplement pourpermettre àcette caisse 
de faire face à ses obligations réelles, comme 
l’atteste d’ailleurs l’état florissant de la plupart 

Le Bureau Exécutif accordera aux mem- de nos caisses des malades ; mais ces taux ne 
bres des cercles, à titre de récompense, les sont certainement pas assez élevés pour per-

cercles de semblables largesses.
tous nos membres qui 

ibi-

20 avril 1899

PRIMES DE RECRUTEMENT

primes suivantes : mettre aux
1 Un insigne du C. M. ($100,000) à tout Nous prions donc 

sociétaire qui aura présenté et fait admettre ont réellement à cœur d’assurer la solva 
membre du 1er mai au 30 juin 1899 ; lité présente et future de leur caisse des 

2. Un dollar pour chaque autre membre malades de surveiller avec le soin le plus 
ou’il aura fait admettre dans le même inter- minutieux les intérêts de cette caisse. 
yalle Que l’on paie bien et toujours les malades

Ces primes ne seront pas accordées pour les véritablement en droit de réclamer, mais 
membres qui auront été recrutés par les qu’on jette au panier les réclamations de ces 
représentants ou délégués du Bureau Exé- prétendus malades, qui semblent croire qu ils 
cutjf se sont assuré une rente viagère en entrant

L. J. D. Papineau, dans notre société, si toutefois il y a de telles 
Sec.-Gin. gens dans nos rangs.

un

Montréal, 25 avril 1899.
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A TRAVERS LES CERCLES <,>ue copie des présentes résolutions soient trans
mises à MM. L. J. D. Papineau et Emerie Trudel, 
ainsi qu’à la Revue de l’Alliance Nationale pour être 
publiées.Cercle Jeanne d’arc, No 53.

Une grande soirée dramatique et musicale a été 
donnée par les dames et les demoiselles tie la paroisse 
de Ste-Brigide, lundi dernier, au profit du cercle 
Jeanne d’Arc.

La pièce à l’affiche était — on ne pouvait souhaiter A une assemblée du cercle St-Pierre, No 8, tenue 
mieux —Jeanne d’Arc. le 28 mars, il a été proposé par M. J. A Migneault,

La partie musicale avait été confiée à l’orchestre secondé par M. F. G. Crépeau et résolu :
Jeanne d’Arc, sous la direction du professeur J. A. Que les officiers et membres de ce cercle ont appris 
Duquette. ... avcc peine la mort du frère de MM. P. Lamontagne

“ D’où vient que l’on rit si librement au théâtre, et F. Lamontagne, tous deux membres du cercle St- 
disait La Bruyère, et que l’on a honte d’y pleurer ? ” Pierre, No 8, et qu’ils leur offrent leurs plus sincères 

Voilà pourquoi sans doute durant les émouvantes condoléances ; et qu’il soit de plus résolu : 
péripéties du drame joué à la salle St-Pierre, car c’est ( )ue copie de la présente leur soit transmise ainsi 
à cet endroit que l’on a représenté Jeanne d’Arc, les qu’à la Revue de l’Alliance Nationale pour publica- 
mouchoirs se replaçaient aussi furtivement dans les Don 
poches qu’ils en sortaient.

J. E. LARlCHEI.lfcRE,
Sec -arch.Beauharnois, 4 avril 1899. 

Cercle St-Pierre, No 8.

A une assemblée du cercle St-Pierre tenue le 28 
Les personnages étaient représentés comme suit : mars, il a été proposé par M. A. F. Jeannotte, M.D., 
Jeanne d’Arc, Mlle P. Lortie ; Isabelle Romée, secondé par M. N. Larivière et lésolu : 

sa mère, Mlle M. L. Charbonneau ; Catherinette, sa Que les officiers et membres du cercle ont appris, 
sœur, Mlle B. Archambault ; sa tante Laxart, Mme avec peine la mort de l’épouse de M. A. Desjardins 
E. Grangei ; Jeannette et Mère Dranpier, femmes de et belle-sœur de M Jos. Jeannotte, tous deux mem- 
Domremy, Dlle E. Archambault et Mme H. Thoin ; bres de ce cercle et qu’ils leur offrent leurs plus sin- 
Mangette et Mauviette, amies de Jeanne, Mlle A. cères condoléances ; et qu’il soit de plus résolu : 
Durand et Mme T. H. Lata niée ; Charles VII, roi Que copie de la présente leur soit transmise ainsi 
de France, Mlle C. Lincourt ; \ olande d’Aragon, qu’à la Revue de l’Alliance Nationale pour publica- 
belle-mère du roi, Mme E. Jacques ; Dame de la tiop.
Trémouille, Comtesse de Vendôme, Dame de Gan- A une assemblée du cercle St-Pierre, No 8, tenue 
court. Dame de Laval, Dame de Poulengy, Dame le 28 mars 1899, il a été régulièrement proposé par 
de Metz, dames de cour, Mmes E. Aubin, E. MM. S. L’Archevêque et F. Martineau, secondés, 
lloude, E. Granger, P. Trudeau, Mlles L. Char- par MM. F. G. Crépeau et A. F. Jeannotte, M. D.% 
trand et M. Globensky ; un petit page, Mlle A. et résolu :
Durand ; Jeanne Gris, femme du geôlier, Mlle B. Que les officiers et membres de ce cercle ont appris 
Archambault ; Comtesse de Ligny, Mlle B. Glo- avec peine la mort de l’épouse de M. L. J. D. Papi- 
bensky ; deux religieuses, Mlles O. Lortie et E. neau, Secrétaire Général de l’Alliance Nationale et 
Archambault ; Ste-Catheiineet Ste-Marguerite, Mlles qu’ils lui offrent leurs plus sincères condoléances.
A. Richard. Proposé par MM. C. Tanguay et Ls Giard, secon-

Les entr’actes ont donné lieu au programme sui- dés par MM. M. Havard et T. Normandin et résolu : 
vant : ... Que copie de la présente soit transmise à M. L. J.

Romance, Mme O. Desmarais ; déclamation : hinan- D. Papineau ainsi qu’à la Revue de l’Alliance Natio- 
cier et Salrotier, Mlle B Gariépy ; Chanson comique, nale pour publication.
M. A. Fournier, accompagné par Mme A. Fournier ;
Romance, Mlle R. Rondeau ; Chant, Mlle A. Du
rand, accompagnée par Mme Durand ; Marche,
Orchestre Jeanne d’Arc ; Marche — Dieu le Veut, Cercle St-Chari.bs, No 10.
Gounod, Jeanne d’Arc ; Ouverture, Frolics of Cupids, a une assemblée régulière du cercle St-Charles, No 
Gruenwale ; Valse, Pleasant Memories, Wilcox. La ,0| tenue le 22 mars courant, il a été unaniment 
*' Prière de Jeanne d’Arc ” pendant un des actes et résolu ;
autres morceaux. 1. Sur motion de l’échevin L. A. Jacques, appuyé

Somme toute, grand succès, et le cercle Jeanne par Je notaire O. Crépeau, que les membres du cercle 
d’Arc, ainsi que tous et toutes les jeunes artistes qui St-Charles prient respectueusement M. L. J. D. Papi- 
ont pris part à l’exécution du programme, méritent neau, Secrétaire Général de l’Alliance Nationale, 

félicitations. d’agréer leurs vives sympathies et leurs plus profondes
et sincères condoléances, dans la rude épreuve qui 
vient de fondre sur lui, par la perte de son épouse 
bien-aimée.

:!

T. Bénard, 
Sec.-an h.Montréal, 29 mars 1899.

nos
CONDOLÉANCES 

Cercle Beauhabnois, No 3.
A une assemblée régulière tenue le 27 mars cou- 2. Sur motion de M. J. A. Trudel, épicier, secondé 

rant, il fut proposé par MM. Alexis Doutre, secondé par M. David Dubé, forgeron : que copie des pré- 
par William Faubert, qu’un vote de condoléances soit sentes résolutions soient transmises à M. L. J. D. 
transmis à M. L. J. D. Papineau, Secrétaire Général Papineau, ainsi qu’à la Revue de l’Alliance Natio- 
de l’Alliance Nationale de Montréal, au sujet du nale pour publication, 
malheur dont il vient d'être frappé par la mort de son Proposé par M. Chs. Duquette, marchand, secondé 
épouse bien-aimée. Que le dit cercle lui offre ses plus par M. Napoléon Deschamps, marchand, que le 
sincères condoléances. cercle St-Charles offre ses plus sincères condoléances

Proposé par MM. Alexis Doutre, secondé par D. au notaire O. Crépeau, membre du dit cercle, à l’oc- 
Bergeron, qu’une résolution de condoléances soit casion de la mort de son jeune enfant, 
adressée à notre confrère, M. Emerie Trudel, pour Que copies des présentes soient transmises au notaire 
sympathiser dans le malheur qui vient de le frapper O. Crépeau et à la Revue de l’Association pour publi- 
par la mort de sa chère épouse. cation.

.
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Proposé par M. J. A. Trudel, épicier, secondé par Cercle Argrnteuil, No 84.
M. I. J. Sarault, commis : Que les membres du cercle a une assemblée du cercle Argenteuil, No 84, 
St-Charles ayant apprii avec une vive douleur l’épreuve lenue au ljeu ordinaire de ses réunions, dimanche, le 
que vient de subir M. Borromée Léger, membre du ,g mars 1899, sous la présidence de M. Félix Thi- 
cercle, par le décès de son épouse regrettée, offrent bault, Vice-Président, les résolutions suivantes ont 
leurs plus sincères condoléances à leur confrère affligé. été adoptées.

tjue des copies des présentes soient envoyées à M. Proposé par Isidore Carrière, Félix Thibault, Thos. 
Borromée Léger et à la Revue de l’Association pour Robinson, Alex. Guilbault, E. Lavigne, Jos. Prévost, 
publication. secondé par Jos. Lafleur, Camille Raymond, Aldénc

Nap. Bélisle, Lavigne. Albert Ladouceur et Louis Lacroix :
Montréal, 25 mars 1899. Sec.-arch. quç jes membres du cercle Argenteuil, No 84,

_ XT_ appris avec peine la mort de l’épouse bien-aimée de
Stb- Elizabeth, N 9- N L. 1. D. Papinean, Secrétaire Général de V Al -

A une séance régulière du cercle St-Elizabeth, No liancc Nationale, et qu’ils lui offrent leurs plus sin- 
19, tenue le 28 mars denier, les résolutions suivantes cèrenl cond0léances.
ont été adoptées à l’occpsion de la mort de madame 2 quc CQ ie dc ja pr^scnte résolution soit trans- 
l'apineau : „ .. _ ,, misé à la famille éplorée ainsi qu’à la Revue de l’Al-

Pro|X)sé par Joseph Gadoury, Ecr. N. P., seconde |^nce Nationale pour reproduction,
par Jos. Forget, que les membres du cercle Ste-Eliza- Joseph Provost,
lieth, No 19, ont appris avec douleur la mort de Mme LaChute, 19 mars 1899. Sec.-arch.
L. J. D. Papineau, épouse du Secrétaire Général de
l’Alliance Nationale Cercle Notre-Dame de Lourdes, No 104.

Proposé par M. le Dr Magnan, secondé par D. St- bt<e (lu cercle N..D. de Lourdes. No io4,
Georges, que les membres du cercle Ste-hluabeth A 1 i. îoi.me jour deoffrent à M. Papineau leurs plus vives sympathies. tenue à St-M.chel, Bellechasse, le 3oeme jour oe

Proposé par Honorius Joly, secondé par Joseph mars 
Ducharme, que copie des présentes résolutions soit 
communiquée à la Revue de l’Alliance Nationale.

Il est proposé par MM. Onésine Larochelle et J. 
A. Marcotte, M.D., secondé par MM. Alphonse 
Asselin et Albert Letourneau : I. Que les membres 

ont appris avec regret la mort de l’épouse 
dévoue confrère et Secrétaire Général de

Eug. Gadoury, 
Sec.-arch. du cercle o 

de notre
l’Alliance Nationale L J. D. Papineau, Ecr.

2. Que des résolutions de condoléances soient 
a été unanimement résolu : adoptées par le cercle. , . .

Proposé par Dr V. Bourgeault, Louis Leduc, H. 3. Que copie des prétæntes résolutions soient trans- 
Lalonde et autres, secondes par A. Raymond, T. mises à la Revue de 1 Alliancr Nationale pour publi-
Durnin, E. Poupart et autres, que les membres de ce cation. 
cercle prient M. L. J. D. Papineau d’agréer leur vive
sympathie et leurs plus sincères condoléances dans la St>Michel de Bellechasse, 6 avril 1899. Sei. ann.
de »m^uLqU Adopté6 f°ndre SUf |U‘ P" U Pert* Cercle Ste-Geneviève de Batiscan, No 125.

Il est unanimement décidé que copie de la pré- ^ une assemblée régulière du cercle Ste-Geneviève 
sente résolution soit transmise à M. Papineau et à la de Batiscan, No 125, lundi 27 mars, 1899, les résolu- 
Revue de l’Alliance Nationale. lions suivantes ont été adoptées.

E. Laberüe, proposé par M.O.Pronovost,secondé par M.Téles- 
St-Stanislas, 18 mars 1899. Sec.-arch. ph0re Gervais :

Cercle St-Louis, No 44. Que les membres de ce cercle ont appris avec dou-
,:„t d- -,-r 5 o-gs. d. «d, s,.

Louis, No 44, tenue le 19 avril 99. „ uance Nationale, et qu’ils tiennent à lui exprimer leur
Vaudreuîf eT'résolu à°l’unanbnité des voix: (jJe les profonde sympathie pour le malheur qui vient de le 

membres de ce cercle ont appris avec peine le décès frapper, 
de l’épouse et du père de M. L. J. D. Papineau et l-'Ojiose 
qu'ils prient ce dernier et sa familled’agrée, leurs sen- G,^C™P£ présentes résolutions soient envoyées 
rr ^fmp.Jr.^eœ à M- P^eau, ainsi qu’à la A’rnu, de l'Alliance
lion soit transmise à À. Papineau, ainsi qu’au rédac- Nationale pour publication, 
leur de la revue pour publication.

Ste-Elizabeth, i3 avril 1899.
Cercle St-Stanislas, No 22.

A une assemblée du cercle St- Stanislas, No 22, il

par M. Arthur Gervais, secondé par M.

O. Duval,
Ste-Geneviève de Batiscan, 18 avril 1899. Sec.-arch.

Emile Dumont,
Sec.Arch. Cercle St-Edouard, No 126.

Cercle Monte-Bbllo, No 55. A l’assemblée régulière tenue ce 10 avril 1899, il
Il est proposé par H. Chauvin et P. Himeau, est proposé par M. J. A. Riopel et secondé par M. 

secondé par (TRegimbai et Jérémie Charlelxm : T. H. Ledoux : que ce cercle a appris avec un vif
Que ce cercle a appris avec regret la mort de Mme sentiment de regret, la mort prématurée du père et 

L. J. D. Papineau, épouse du dévoué Secrétaire Géné- de la tendre épouse de notre Secretaire Général, 
ral de notre Association, et qu’il l’assure des sympa- Proposé par M. Hébert appuyé par M. C. B. 
thies les plus sincères de tous ses membres. Laçasse, que les membres du cercle offrent aux familles

Que copie de la présente résolution soit tranmise à des regrettés défunts, leurs sincères condoléances dans 
la Revue de l’Alliance Nationale. le malheur qui vient de les frapper dans leurs affec-

F. F. Aubry, lions.
Sec.-arch. Résolu que copie des présentes resolutions soitMonte-Bello, 19 mars 1899.
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envoyée à notre confrère éprouvé et à la Revue de H1 T1 A T"1 OXüj-W
l’Ail ance Nationale.

Au 28 Février i8q<iC. B. LAÇASSE,
Sec. arch.Montréal, lo avril 1899.

CAISSE DE DOTATIONCercle Olikr, No 127.
A rassemblée régulière de ce cercle, tenue le quin

zième jour de mars 1899, les résolutions suivantes ont 
été adoptées :

RECETTES
$133,616.08Balance au 31 jan. 1899............

Proposé par M. J. I). Léger, seconde par M. C. prodmt des Contributions fé- 
E. E. Authier, que les membres du dit cercle ont . «
appris avec un vif sentiment de regret la mort de vrier 1099........................................
Mme Papineau, épouse bien-aimée de M. L. J. Papi- Intérêts 
neau, Secrétaire Général de l’Alliance Nationale, et 
qu’ils tiennent à lui exprimer leur profonde sympa
thie pour le malheur qui vient de le frapper, 
h Proposé j>ar M. Aug. Comte, secondé par M. C.
E. E. Authier que copie des présentes résolutions soit — .
envoyée à M. Papineau ainsi qu’à la Revue de l’As- Tar Caisse Generale, 5 / 
sociation, à la Presse et à la Patrie pour publication. Par bénéficiaires de feu C. D.

J. Lei ebvre,
Sec. -arch.

5’305-H
37-94

$i38,959 l6
DÉBOURSÉS

265.25

Thériault.. .:..........................
Par bénéficiaires de feu J. 

P. Piché...................................

1,000.00
Montréal, 18 mars 1899. 

Cercle Marievili.e, No 132. 1,000.00
A l’assemblée régulière du cercle tenue samedi le 8 par balance au 28 Fiv. 1890... 136,693.91 

avril courant : Il a été propose par le Rvd Y. Larose 
secondé par M. F. Arpin, et adopté à Vunanimité :

Oue les membres du ‘cercle Marievielle, No 132, 
ont appris avec une vive douleur la mort de l’épouse 
bien-aimée de M. L. J. I). Papineau, Secrétaire Gé
néral de l’Alliance Nationale, et qu’ils lui offrent leurs Caisse Dotation. Excédant des 
ptus sincères condoléance;. ' recettes sur les déboursés........

Propose par M. h. Bedard, secondé par M. |. !.. . .. , , f ,
A. Primeau : Que copie de la présente résolution soit Caisse Générale. Excédant des 
transmise à M. L. J. D. Papineau ainsi qu’à la Revue recettes sur les déboursés.. .. 
de l’Alliance Nationale. Caisse d’Epargne. Dépôts des

cercles......................................
Caisse Centrale des Malades....

$i38,959 l6
RÉSUMÉt

$136,693-9*

189.91

H. F. Desmarais,
Sec. -arch.

1,004.00
14.42Marieville, 8 avril 1899.

ÉLECTIONS D’OFFICIERS $!37,902.24

( Suite ) PLACEMENT DES FONDS.
.... t. „ , ., , ,, , .,., Fabrique (Vaudreuil et Dorion). $10,800.00
MM. Pierre Doucet, Près. ; Procule Houle, V.P. ; _ p-„,'.„„nale r a no ooH. R. Smith, S.A. ; J. A. Lippé, ptre, S F. ; Procul Corporation Episcopale............. '4°° °°

Doucet, T; J. C. Prieur, Md.E. ; Louis Doucet, Municipalité Scolaire................... 5>500-00
C.O. ; Hyacinthe Cadieux, I. Municipalité..................................... 500.00
^ Suggéré comme Sb. P.G.—Théophile Vernier. Prêts hypothécaires....................... 94,700.00

Les Banques Jacques-Cartier et
Hochelaga.....................................

En mains..............................................

Cercle St-Médard, No 16.

Cercle St-Patrice, No 56.
MM. John Doly, Prés. ; Edmond Morin,

M. Smily, Md.E. , Damien Champagne, C.O. 
Chaput, I.

Suggéré comme S b. P.G.—Placide Magnan, pré
sent titulaire.

25,512.45;
3.16

$138,415.61

Cercles,etc.—Surplus de remises 
non couvertes par les rapports 
mensuels, etc...........................

Cercle St-François d’Assise, No ioo.
MM. Alfred Fortier, Prés. ; Fortuna Fortin, V.P. ; 

Dominique Fortin, S.A. ; Godfroy I^achance, S. F. î 
Magloira Poulin, T. ; E. Miville Deschènes, Md.E. ; 
Eugène Duval, C.O. ; Joseph Charpentier, I. 
k Suggéré comme S b. P.G.— Biaise Letellier, pré
sent titulaire.
Cercle St-Eusèbe, No 114.

5*3-37

$137,902.24

En foi de quoi j’ai signé,
L. J. D. Papineau,MM. J os Pepin, Prés. ; Nap Séguin, V.P. ; JB 

Pelletier, S.A. ; J A Ranger, S.F. ; Joël Blain, F. ; 
J A Ranger, Md1. E. ; J os Larochelle, C.O. ; Nap 
Santeire, 1.

Suggéré 
titulaire.

Sei.-GSn.Montréal, 1er Mars 1899.

Certifié correct,
O. Bourdon,
Raoul Tourangeau,

S b. P.G.—A R Ranger, présent }comme
Auditeurs.

( A suivre. )

- 7
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Bureaux de Perception MORTALITÉ
Voici la liste des bureaux de perception nouvelle- , «niVIN ao ans admis

les noms de leurs officiers. No 71.—LABEL L. L. BOIVIN, 49 ans, admis 
confrères la bien- dans le cercle St-André, No 14, le 29 décembre 

1893, est décédé le 24 décembre 1898. Cause ï 
Hvdropisie consécutive.

Bénéficiaire : l’abbé Théod. Boivin, son frere,

ment institués ainsi que 
Nous souhaitons à ces nouveaux 
vienne dans la grande famille mutualiste et espérons 
qu’ils joindront leurs efforts à ceux de leurs aines 
pour assurer le succès et la prospérité de notre belle 
association.

Frasbrvillk, No 17. - Institué à Fraserville, No «.—TOUSSAINT J. AQUiN, 52 a®». »<lmis 
comté Témiscouata. Per., S. J. Frénette ; Md.F,., dans le cercle St-Henri, No 12, le 25 juillet 
ph. Picard. est décédé le 14 ianvier 1899. Cause t

St.Tamjis de France, No 18.—Institué en la pression du cerveau. ... „
paroisse du même nom, à Montréal. Com.S., C. D. Bénéficiaire : Sophia Duhamel, épouse, $2000.
Roberge, Prés. ; Alb. Kérouack et Henri Dubord 
Per., C. L. Poirier ; Md.E., C. D. Roberge.

CapSt-Ionace, No 19.—Institué à CapSt-Ignace, 
comté de Montmagny. Com.S., M. Pierre Morin,
Prés. ; Denis Bernier et Nestor Fortin ; Per., AU.
Gamache ; Md E , J P. Coté.

Dorion, No 20. — Institué à St-Cyrille,
Drummond. Com.S., Joseph Lafontaine, Près- i C.
Lavoie et L. Bilodeau ; Per., Albert Manseau ; Md. E.,
L. P. B. Michaud. Sb.P.O., J. L. Crevler. 104 Opwatd, {toOmégede1; Pria.

S,-Urbain, No «.-Institué à St-Urtain. comté « ïrati.»
Chateauguay. Pe,„ Hector Bernard ; Md.E , L. j. Çgÿpg
Trudeau. I .o. 'surprenant, 83 Guy. Réunions, 2e et 4e jeudis, sous-sol

-------- église St-Joaeph.
NOMINATIONS No 3_ckkcLE MONT-ROYAL, ata <te gto-Cunégond.

SUBSTITUT
Le Président Général a nommé M Théo. Vernie,

Substitut auprès du cercle St-Médard, No Iv Nq ,_cercle beaUHARNOIS, Be.uh.ruoi.
MÉDECINS-EXAMINATEURS |bPO., AW.S- Doutre; PNa. J. B. PrlmHü i

I e Bureau Exécutif a confirmé le choix des mes- E Lwichelière ; S.F.,0» Leduc, jr; Md.B., A
sieurs ci-après dénommés comme médecins-examina- Réunion., le et 4e lundi., rue Eli™. Be.uh.rn .
leurs auprès des bureaux de perception suivants : No t_CERCLE DORVAL, Go. J»oqui™-C.itier

MM. Ph. Picard, B. P., Fraserville, No 17 ; C. D. gb P q b. Déooy ; Prés, D Rou»»e ; 8.A., Rod. Ixdebere; 
Roberge B P-, St-Louis de France, No 18 ; Md.E., g,y.,ri. B. Décorr; Md.E„# A. V»lole (lAchine). Réunion., 
| P “côté, B. P., St-Ignace, No 19; L. P. B. le et «e vendredi, école Dorr.l.
Michaud, b!p., Dorion, No 20 ; L. J. Trudeau, B.P.,
St-Urbain, No 21.

'

$1000.

c93’

:

ne d* oeroleaO

N. B —Le coût de l’ineertlon d'une carte de 
cercle est de $2.00 par année.comté

No 1—CERCLE 8T-J08EPH. Montré^

8. A J. 
T. Oftté.

No S - CERCLE VILLE-MARIE. Montré»!
Sb.P.O. Raoul Tourangeau, 61 Av du Parc, St-Henri: Pré.,

e-ÎSSii.'îii?'
Seigneurs et Notre-Dame.

No 6—CERCLE 8ACRE-OÜCUR, Montréal

CAUTIONNEMENTS D'OFFICIERS

Le Président Général a accepté les cautionnements 
donnés en faveur du Conseil Général par les Secré- 
taires-financiers, les Trésoriers et les Percepteurs ci- 
après mentionnés :

Pré.., J. O. Ri«rd. 999 Onl.rio; S A, A Jollocur, 1068
‘ÈéuüK'^A'ëm^iJiî^uho, SSC

Sacré-Cœur.CERCLES
No7-CERCLE 8TE-ANNE DE BELLEVUE

Sb.P.G., Am. Chauret; Prés., Dr H.
Bezner; d.F., A. Lamarche; Md.E., L. N. F. Cypihot. éu- 
nione, Se mercredis, 7è p. m., salle M. C. Bezner.

Approuvé
Cercles.

d
lions. Cercles.Titulaires. Z

N.-D. de la 
T. Garde

* ras™.;^ iBSTlEElsiF5
No «-CERCLE BTE-OENEVIEVE, Co J»oqu«*C»rUer 
_____ „ld Guilbsnlt; Pré... J. B. Meloche; SA., Z. Et.

No 10—CERCLE 8T-CHARLES. Montréal

No 8—CERCLE ST-PIERRE, Montréalfifév. 9984St-Mauricd Kite 
8l-Germain Thé 
Robillard Zén .. 
Hébert Joa.----

BUREAUX DE PERCEPTION
Approuvé 
par B. R.

16 mars 99 
16 “ “ 
16 “ “

»St-Llboire. .. 
St-Féic ... 
8 te-Monique 
9t-Pascal.. .. 
St-3ylvère. 
Fraserville

Per.Morel John......
Lalibarté K lg. 
Denis J. W..... 
Deschesne«B M 
Parent J. N .,.. 
Frénette S. J....

Il
14

_ tionale, 167 Ropery.

15 16
16 16
17 16 “



ALLIANCE NATIONALE54

m No 11.-CERCLE NOTRE-DAME, Montréal.
8h P. O., J. E. Noiseux, 2157 Notre-Dame ; Prée., Dr O. 

Demurs, 2153 Notre-Dame ; 8.A..L. E. Himoneau, 355 Ht-Jacques ; 
8 K , Régi» Bélanger. 481 de» Seigneur» ; Md E., Dr H. Hemeux, 
2252 Notre-Dame. Réunion», 2cme et 4éme mardi du moi», au 
No 2151 Notre-Dame.

No 30—CERCLE M ASCO U CH E, Co L'Assomption

Pré». Hon. Révd. L. J. Lauzon. curé; Sb.P.O., J. O. Poitraa 
Pré»., J. I. Brien ; S A . J. P Lamarche ; S.F., Arth Vaillan 
court; Md.E., J. O. Poitraa. Réunion», dernier mardi du moi» 
Bureau Dr Poitrae.

No 31—CERCLE MONTCALM, StrJacquee, Co Montcalm

Sh.P.O., Alex. Melançon, ; Pré»., A. Dugaa ; 8.A., M. Oran
ger, N.P. : 8.F., Dam Forest; Md.E ., E. O. Courteau. Réu
nion», dernier dimanche après vêpres à la salle publique.

No 32—CERCLE PRINCBVILLE, Stanfold, Co Arthabaska

1er Pré». Hon., Reed. A. Deeaulniera, pire ; 2e Prés. Hon 
Revd C. F. Baillargeon; 8b P O , G P Nadeau; Pré»., J. A 
Beau villier» ; SA et H. F., C. A. Gauvreau, M P.; Md E., D 
P. A. Brassard. Réunions, dernier dimanche du moi», aprè 
vêpres, à la »alle.

No 33—CERCLE ST-ION ACE, Coteau du Lac, Co Boulange»

Sb.P.O., Nap. 8t. Amour ; Pré»., Ludger Séguin; 8.A.. H. 
C. 8L-Amour; H. F., G. A. Dauth ; Md.E., Henri Dauth. Réu
nion», dernier dimanche du mois, Salle publique.

No 34—CERCLE 8AL.tBERRY, VaUeyfleld

No 12—CERCLE ST-HENRI, Cité de St-Henri

Sb.P.O., 8év. Létourneau, 190U 8t-Jacques ; Pré»., Ov. Lippé, 
2(M St-Ferdinand ; 8.A., J. E. Perras, 17 Agnès; 8.F., P. O. 
Poirier, 206 8t-Ferdinand ; Md.E., J. O. A. Archambault, 3697 
Norte-Dame. Réunion», 2e et 4e jeudis, haut du College St- 
Henri.

No 13—CERCLE 8T-JACQUES, Montréal

Sb.P.O., W. J. Wilson, 102 Du bord ; Pré»., L. A. Ijavallée, 
170 Parc Logan; 8.A., Eug. H. Godin, 30 Ht-Jacque»; H.F., 
J. E. Lafontaine, 187 Ht-Hultert; Md.E., P. F. Caegrain, 367 
Ht-Denis. Réunion», dernier samedi 
No 30 Ht-Jacques.

du moi» (après midi) au

No 14—CERCLE ST-ANDRE, Acton Vale, Co. Bagot

Sb.P.O., Victor Lapointe; Prés., L. H. Oauvin ; 8.A., J. M. 
Bordua ; S.F., J. E. Marcile ; Md.E., F. H. Dai<neault. Réu
nions, 1er et 3e dimanche». 7 hre p. m., Halle Marcile.

No 16—CERCLE 8T-MEDARD, Coteau, Co Boulange»

Doucet ; 8.A., H. R. 
Prieur. Réunions, 4e

Sb.P.O., M. Th. Préfontaine ; Pré»., Tel. Paquette ; 8. A., 
D. A. Daignault ; 8.F., Henri Lefebvre; Md E , J T. A. Gau
thier. Réunions, 1er et 3ème mercredi, salle Monette, rue Hte- 
Cécile.

Sb.P.O , Théo. Vernier ; Pré» , Pierre 
Smith; 8.F., J. A. Lippe ; Md.E., J. C. 
dimanche, salle publique.

No 36—CERCLE ST-PAUL, Co HochelagaNo 17—CERCLE JOLIETTE, Joliette

Sb.P.O., A. Fontaine ; Pré»., P Chevalier ; 8.A., J. P. L- 
Ducharme ; H.F., J. A. Guibault ; Md.E., J. C. Bénard. Réu
nions, 2e et 4e jeudi», salle de 1 Institut.

Sb.P.G., A. B Baron ; Prés., Clov. Importe; 8.A., J. C. Dau- 
phjnais ; 8.F., M. Jodoin ; Md.E., Wm. Foucrault. Réunions, 
dehiier mardi. Halle Daoust.

No 37—CERCLE CONTRECŒUR, Co Verchère»

Prés., A. Champagne ; 8. A., H. Fortin; 8. F., L E Charron ; 
Md.E., C. C. Tétrault. Réunions, dernier dimun he du mois, 
bureau de M. L E. Charron.

No 19—CERCLE 8TE-ELI8ABETH, 8te-Elisabeth
Sb.P.O., A. H. Beaulieu : Prés , Aug. Deschênes ; 8. A , Eug 

G.tdoury.8 F , Jo». Oadoury ; Md E., J. A. Magnan Réunions, 
dernier mardi du mois, Ecole Modèle du Village.

No 20—CERCLE 8T-VALIER, Québec

Bvd. A. Gauvreau, chapelain ; Sb.P.O., H Moisan, 578 8tr 
Voiler Prés., L. T. Poitraa, 212 Hte-Hélène ; H. A., G, Lajeuoesae, 
92 Bédard; S.F., F Blouin, jr, 566 Ht-Valier ; Md.E., J. A. 
Marcoux, 628 Ht-Valier. Réunions, 1er et 3e mercredis du mois, 
Salle Moisan.

No 41—CERCLE 8T-FELIX, StrFéUx de ValoU, Co Joliette

Sb.P.O., Prés, et Md.E., O. DesRosiers : 8.A., H. Du 
charme: 8. F., H. Bacon. Réunions, dernier dimanche du mois, 
chez le Dr DesRosiers.

No 42—CERCLE 8T-V INCENT, Montréal

!

No 21—CERCLE LAVAL, Québec Sb.P.O., L. J. R. Bellefeuille, 239 Dufresne ; Prés, P. La ri
vière, 643 Notre-Dame ; H. A.. H. Paquet, 224 Fullum ; 8.F., J. 
E Ijachapelle, 714 Hte-Catherine ; Md.E., F. Letll». 751 Hte-Ca- 
therine. Réunions, dernier jeudi, salle Ht-Martin 87» ooin Par 
thenais et Hte-Catherine.

Sb.P.O., Jean Patoine. 250 8t-Joseph ; Prés., J. A. Marier, 286 
du Roi • 8.A., J. A. Bélanger,ir, 94 Des Commissaires; 4.F., 

• J. Cloutier, 1 Ht-Himon : Md.E., J. Guérard, 189 Desfossés. 
Réunions, 2me et dernier dimanche du mois. Salle Patoine, 250 
StrJoseph. No 44—CERCLE 8T LOUIS, Montréal

Sb.P.O., L. M. P. Bérard, 65 Cherrier ; Prés., Jos. Lambert, 
665 Ht Hubert ; 8. A, Emile Dumont, 10 Chamlxird ; 8.F., J V. 
Vaudreuil, 697Berri ; Md.E., O. T. Moreau, 858 Ht-Deui» Réu
nions, 1er et 3e mercredis du mois, No 668 Berri.

No 22—CERCLE ST-8TANI8LA8, Co Beauhamois

Sb.P.O. Th. D'irnin ; Prés., H. Lalonde ; S A. Emery La- 
berge; 8.F. et Md.E., Victor Bourgeau. Assemolées, dernier 
vendredi, salle Bc rgeault.

No 45—CERCLE 8TE-MARTINE, Co ChateauguayNo 34—NOTRE-DAME DE LAOARDE, I. Perrot, Co Vaudreuil
Sb.P.O., Révd J. M. Duhamel, curé ; Prés., A. Lalonde ; 8. 

A , W. Pilon ; 8.F., J. Daoust; Md.E., L. N. F. Oypihot, (Hte- 
Anne de Bellevue). Réunions, 3e jeudi du mois, offl e du 
Substitut.

No «6-CERCLE RIO AUD, Co ViudreuilNo 25—CERCLE LAROCQUE. Sherbrooke
Sb.P.O., Etienne Charretier ; Prés. T. Bélanger; 8.A., E. P. 

Bé lard ; H.F., Jo» Tnibaudeau; Md.E., P. Pelletier, Réunions, 
3e jeudi du mois, àShrsp. m., Halle Murray rue King.

No 26—CERCLE ST-LOUI8 DE TERREBONNE
Sb.P.O., P. Joubert ; Prés., Aug. Beausoleil ; 8.A..E. 8. Ma

thieu; 8.F. et Md E., Ed. Roy. Réunions, 2e et 4e mercredi, 
à 7 hrs p m , chez le notaire Mathieu.

Sb.P.O. et 8. A, John McMillan ; Prés., J A. Chevrier ; 
8.F., Jules A. Deeiardin» ; Md B., J. H. Bastien Réunions, le 
dernier vendredi du mois au bureau de Jules A. Desjardins.

No 47—CERCLE ST-EPHREM, Co Bagot

Sb.P.O.. L J. Kéroack ; Pré»., A. Gauthier ;
8.F. ei Md.E., J. U. Ledoui Réunions, le 4e di 
salle Labine.

8. A., P Fafard 
manche du mois,

No 28—CERCLE ST-MARTIN, fet-Martin
8b P.O , W. Boucher ; Pré»., J. L. Allard ; 8. A.. Jo». Bra

bant ; 8.F., P. C. Descotes ; Md.E., A. E. Leoavalier. Réunions, 
2e et dernier dimanches du mois à lié hrs

No 29—CERCLE HOCHELAGA, Montréal

No49-CERCLE JACQUES-CARTIER, Lachlne

8b.P.O., J. Théo. Leclerc ; Prés., Z dh. Paré ; 8. A., Joe. Four
rier; H.F., A. E. 8. Bouroet; Md.E., J. B. Martin. Réunions, 
2ème et 4ème mardis, salle Ranson

No 50—CERCLE 8T-OUILLAUMB, Co Yamaska

Frères, rue Désery. reux. Réunions : 3e dimanche. à 7 heure» du soir, salle Publique.
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No 83-CERCLE ST-LAURENT, StLaurent.
Cousineau ,■ l’ré# , A. Jasmin ; 8. A. H. E. Tru- 
Thérieu. Md.E, Elius Oroulx. Réunions, 4e

No 51—CERCLE YAMASKA. Oo Yamaaka
Sb.P.G., P. 

deau; 8.F., Z 
vendredi du mois, salle publique.

No 97.-CERCLE BEAUFORT, Co. Québec.
Sb.P.O , J. E Bédard ; Prés., J. D Marcoui ; 8.A., Léon Ter 

rien ; S.F., E. C. Giroux : Md.E., O. 8. Roy.

No 103—CERCLE RICHELIEU, Montréal.
Sb.P.O., Oct. Délogé, 130 St Martin ; Prés.Ed Mallette, 48 

Lamontagne; S A., Z. St-Jean, 3366 Notre-Dame, St-Henri; 
S.F , Artb. Gagnon. 6 SbLaurent ; Md.E., E. C. Campeau. 2311 
Notre Dame. Réunions, 3e et 4e mercredis, Salle Liggett, 380

Sb.P.O., E. Roberge; Prés., Ad. Auclair: S A, Willie lus 
«aile ; 3F, La Veronneau, N. P. ; Md B P. Bergeron. Réu- 
fiions, le dernier samedi du mois, salle du o» rule.

No 53—CERCLE JEANNE D’ARO. Montréal 
Sb.P.O., J. H

No54—CERCLE ST-JEAN CHRYSOSTOMB, Oo Chateauguay
Sb P.G., J B Dumouchel ; Prés., A. N. Beaudin ; S A., O. Dé

mine ; S>., Tref. Hébert ; Md E, A. J. Toupm. Réunions, 
dernier Jeudi du mois, salle du Conseil

No 58—CERCLE STE-.IUSTINB, Comté de Vaudreuil.

Richmond
No 112—CERCLE DELORIMIF.R, Co d'Hochelaga.

flb P.O., Vitalien Villeneuve, 76 av. Dumont ; Prés., Léon

KÆ «d.»
Lacomlte, 33a Rachel. Réunions, 1er et 3me mercredis, à 8 hrs 
p . m , 589 Are Papineau.

No 117—CERCLE ST-AUGUSTE, Ste-Elisabeth, St-Henri.
No 59—CERCLE 8T-CUTHBBRT, Oo Berthier

Prés. Hon. Rerd. A. Brien, pire, omré ; 8b P.O., Ad. Lessard ; 
Prés . O Bourgeault: S A., Aug Roberge ; 8.F., L. P. A. Ro- 
Iwrge ; Md E., Chs. Desorcy. Réunions, 15 du mois, bureau de 
T. O. Chenerert.

Sb.P.O., J. H Marceau, 27 Agnès ; Prés., Ad Bazin, 2001 8t- 
Ja-ques ; S.A., Alb Marceau, 2311 81,Jacques; 8 F.. Louis Des- 
Rosiers, 2352 St-Jacques ; Md.E . O. H Iétourneau, coin dee 
rues Beaudoin et Notre-Dame. Réunions, 2me et 4me mardis. 
No 315, Ste-Elizabeth.No 03-CERCLE BOULANGES, Les Cèdres.

sSSSSSSHESblS
Tillage.

No 118—CERCLE QARNEAU, Montréal.
Sb.P.O., O. Robert, 1682 Notre-Dame : Prés . J M. Marcotte,

MttîSBiifc Rém
nions, 3me mercredi du mois, salle Durernay, rue Vinet, Hte- 
Cunégonde.

No 61—CERCLE MAISONNEUVE. Montréal
967 San- 
^uunet,

Sb P.G.Nap Fortin,22 Reading; Prés., A lAporte,
«teJ:VE P n C iaS.^ \éu
le* 1er et 3e vendredis, salle St-Pierre, 1079 rue de Moi 
<ci devant Mignonne).

No 123 -CERCLE DUVBRNAY, Hte-Cunégonde.
Sb.P.G, Jos. Brisebois, 1713 St-Jacques ; Prés, et Md.E., Dr 

H. Campeau. 212 Delisle ; SA, J. N. Landry. 218 Atwater ; 
S.P., A. Gougeon, 3u6 Delisle. Réunions, 1er et 3e vendredis au 
No 45 rue Vinet.

No 126—CERCLE SX-EDOUARD, Boulev. St-Denis, Montréal
Sb.P.O., J. A Riopel. 1858 St-Hubert: Pré* .Le. Boire 2052 

La belle : B. A., C, B laçasse, rue Beaubien. HP, J. T Ledou», 
1643 St-André ; Md.E.. J D. Vézina, rue Beaubien. Réunions, 
2ème et 4ème lundis, chez C. B Laçasse, rue Besuhien.

No 127—CERCLE OLIER, Montréal

No 63-CERCLE 8T-GABRIEL, Co Berthier
Sb.P.G., Tél. Michaud ; Prés., Ev. Beausoleil ; S A., H. Cham 
igné; S F., H. Roch ; Md.E., J. E. Lafontaine. Réunions, 4e 
manche du mois, à la Salle Champagne.SS

NO04-CERCLE NOTRE-DAME DE HULL, Oo dOttawa

fiions. 4e vendredi, salle Charron, encoignure rues Pont et 
Charles.

No 65—STVPRS-XAVIER, l'Epiphanie, Oo VAssomption
Mercier: Prés. Jos. Lamarche.

Réunions, dernier same-8b P.G.,eL8 F., Télesphore 
H A , Geo. Pelletier; Md E,. I. 
di du mois, chez M. Kdm Blanchard,

No 66—CERCLE LAPRAIRIE, Co Laprairie
Sb P O . M. labbé J. A. Laroae ; Pré», JJIJ Brjssjrd, M. D., ; 

8 A., E Cardin»! ; S.F., A. F. Grondin ; Md. R., S A. Lougtlu. 
Réunions, 4e lundi du mois, chez M Damien Gravel.

Cartes de Visite, Monogrammes, 
Armoiries, etc., gravés 

et imprimés.No 67-CERCLE 8T-HYAOINTHB, 8t-Hyacinthe
SI. P O., C. A. Breton . Prés Emile Ostiguy, M. D. : R A„ 

W. A. Moreau; 8.F , L A. Breton; MAE, b V. Benoit. Réu- 
nlons. 1er et 3e jeudis, 197 rue Oseendea.

No 69—CERCLE BT-GEORGE8. Maison neuve
Sb.P.O. etS.F-, A. Beaupré; Prée . J D Martineau ;

H A. Gendron ; Md.E., P Lussier Réunions, Î5e Jour du 
salle des Forestiers.

No 71.-CERCLE LANORAIE, Oo. Berthier.

CHARLES TISON
81,

ŒZR.âJV'ElTTZR
----SUR-----

D«n«irre oUMdE.', p'H."livs£k.A'Èunk,w'l£ lundi
du mois, salle de l'Académie. Or, Argent, Cuivre et Acier

1630 NOTRE-DAMENo 73—CERCLE CHARLKMAGNE, Mile-Bad.

ontr:

Enseignes en Cuivre, 
Sceaux pour Notaires et Sociétés.

(Membre du Cercle St-Louis. )

No 79—CERCLE BOURGET. Montréal

Réunions, le et 4e tendis, salle Onrann. me Maison arum.

U
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L’ALLIANCE NATIONALE56t)
N. F. BEDARDB i|

'ï- ■

Marchand de Fromage a Commission
---- ET NEGOCIANT DE----

FOURNITURES POUR FROMAGERIES ET BEURRERIES.t

f La célèbre canistre “ Empire State,”

L’Excellent Extrait
La “ Poudre Préservaline,” ^™r1ieffieBeurrei

voua TROUVEREZ A MON ENTREPOT tous les matériaux nécessaires pour organiser complètement 
une Fromagerie, avec l’outillage le plus perfectlonné.-auBsi fonds, couvercles et oeroles pour boites à fromage, 
et moulins * main pour confectionner les boltes.-LE TOUT A DES PRIX MODERES.

Demandez mon Catalogue illustré et liste des Prix avant que d'acheter ailleurs.

i
B. d’or.AGENT POUR 

LA VENTE DE
de Pressure et 
Couleur à Fromagem

i: ;
It#.:

9

j 32 et 34 Bue des Enfants Trouvés, Montréal.BOITE.—bureau de POSTE, 62 
TELEPHONE BELL, 2461.

(Membre fondateur de VAlliance Nationale.)

i|| LA BANQUE JACQUES-CARTIER
FONDÉE EN l8Ô2 — BUREAU CHEF : MONTREAL.

. $500,000 

. 260,000
|f; Capital payé 

Surplusm DIRECTEURS :
Honorable Alph. DesJardins, président.
ênâo^ffie^H'Xharme.

L. J. O. Beauchemin

Tancrède Bienvenu, gérant-général. 
K. O. Saint-Jean, Inspecteur.

SUCCURSALES :
. Québec, (Rue Saint-Jean.)

“ (Saint-Sauveur.) 
Ste-Anne de la Pérade,

Montréal, (Rue Ontario.)
“ (Sainte-Cunég«
“ (Saint-Henri.)
“ (Saint-Jean Baptiste.)

onde.)
Hull,
Frase rvllle.
Victorlaville. __
Edmonton, (Alberta) T.N.O

Beauharnois. P. Q. 
Yalleyfleld, P. Q.

DEPABTEMENT D’BPABOHE—Au Buresu Chef et eux Suoeurwlei

CORRESPONDANTS A L’ÉTRANGER :
Londres, Comptoir National d’Acompte de Paris 

Le Crédit Lyonnais 
Glynn, Mille Cnrrle & Co.
National Bank of the Commonwealth 
National Bank of the Republic 
Merchants’ National Bank 

Chicago, Bank of Montreal

Comptoir N at ional d'Kscompte de Paris 
Le Crédit Lyonnais 

New York, Bank of America
National Park Bank 
Handver National Bank 
Chase National Bank 
National Bank of the Republic 

Kmet des crédits oommeroianx et des lettres circulaires poor les voyageur», payables dans toutes lee 
parties du monde.

Collections faites dans toutes les parties du Canada.

Paris,

Boston,

JL.

■


